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Petite chronique  
d’Angers 2025 
 

L’année 2026 commence, pour la petite communauté du monastère de la 
Présentation, sous le signe de l’Espérance, fruits de l’année jubilaire 2025 à laquelle 
le pape François nous avait invités, dont des signes ont jalonné l’année, nous invitant 
à poursuivre l’élan dans ce qui se construit à Angers depuis quatre ans.  

 

La vie au monastère 
Pour savoir où aller, il nous faut regarder, avec 
action de grâce, l’année écoulée, ce qu’elle a 
permis, ce qu’elle a fait grandir, au rythme des 
journées, des saisons, des actualités, des activités, 
des rencontres. 

Ne faudrait-il pas commencer par nos volontaires qui 
retrouvent en ce lieu, plus qu’une mission au jardin : 
une fraternité ?  

 

 

 

Ce lieu, déjà connu pour certains est tout 
nouveau pour d’autres. Oui, nous accueillons 
de plus en plus de nouveaux visages, chacun 
avec ses talents, son âge, sa culture, ses 
attentes, … 
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Le vendredi matin, nul n’est hésitant à 
s’abaisser, mettre un genou à terre pour 
désherber, planter, pailler, cueillir… pour 
ceux qui le peuvent. Et pour les corps 
plus fragiles, l’équeutage, l’épluchage, la 
mise en sachet ou la cuisine leur sont 
proposés. L’important est que chacun y 
trouve pleinement sa place.  

 

 

 

Ces vendredis matin sont donc 
désormais attendus sans oublier les 
pauses collation joyeuses qui sont 
toujours un régal pour les papilles (il faut 
le voir pour y croire) 

 

 

 

 

Cette année, le jardin a été généreux en 
fruits (700 kg) pour la vente en frais mais 
aussi pour nos confitures : près de 1600 
pots confectionnés par nos confiturières 
et des mélanges plus créatifs les uns que 
les autres !  
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Le pain est désormais une valeur sûre mais surtout l’occasion de bons moments à 
partager. L’équipe s’étoffe progressivement avec une ouverture plus large à d’autres 
personnes : pour chaque fournée, un samedi sur deux, un ou deux invités viennent 
découvrir la fabrication du pain pétri à la main et la délicate chauffe du four. 

Comme chaque année, la fabrication du jus de pomme à Ecouflant et la préparation 
des fagots au milieu des vignes sont l’occasion de beaux moments de convivialité. 



4 
 

Et bien sûr, parmi ces rendez-vous annuels, le marché de Noël a conclu l’année en 
beauté, en réunissant exposants, bénévoles et des visiteurs toujours plus nombreux. 
Pour la première fois, la salle des gaufrettes a accueilli, dans la courbure de ses 
grandes tables en bois, des stands de pains, gaufrettes, confitures, miel, … et un 
espace salon où s’installaient toutes les générations pour déguster vin ou chocolat 
chaud et gaufres toutes chaudes.  
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Dans la grange a été rassemblé tout ce qui ne se mange pas, œuvres et objets réalisés 
par des bénévoles et des artistes locaux, dans une ambiance plus fraîche mais pas 
moins chaleureuse … 

Les deux colocations se 
poursuivent au monastère : les 
filles à l’escale St Benoit, et les 
garçons à Bellepoigne.  Accueillis 
par les Fratelli lors d’un apéro bien 
garni au jardin, ils sont étudiants et 
jeunes professionnels. Trois d’entre 
d’eux vivent leur 3ème et dernière 
année au monastère. Chacun 
prend part à la vie du lieu par une 
aide ponctuelle et un partage de la 
vie à plusieurs dans le respect de 
l’esprit du lieu !  

Le monastère reste un lieu spirituel, de prière qui continue à se déployer : nos deux 
sœurs en sont une belle inspiration au quotidien. 

Des personnes, individuellement mais aussi en groupe, ont profité de ce lieu pour 
vivre une expérience de ressourcement au cœur de ce silence offert : journées de 
confirmands, journée CVX, journée scout, journée paroissiale, mais également 
semaine de retraite spirituelle ou encore session biblique en soirée.  

La messe, suivie de l’adoration chaque mardi, est un rendez-vous de plus en plus suivi. 

 
Parlons enfin des sœurs qui restent un 
témoignage de vie donnée et offerte. Elles sont 
aussi la mémoire du lieu, non seulement dans 
son histoire mais également dans son 
quotidien (comment mettre en route la sous 
station du chauffage ? où se trouve le tableau 
électrique qui alimente la cave ? où trouver des 
tapettes à souris ? reste-t-il des gros tissus ? 
des casseroles ?... elles ont réponse à tout). 
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Au printemps, Sr Elisabeth a fêté ses 
90 ans ! Nous ne pouvions pas 
passer à côté : une belle surprise 
pour elle, entourée des proches, qui 
a été tenue secrète jusqu’au bout. 
Les servantes des pauvres l’ont fêtée 
en chanson ! 

 

Et après une opération de la cataracte en mai, 
à l’automne, Sr Geneviève s’est enfin fait 
poser une hanche toute neuve. La 
rééducation fait son œuvre et les choses 
retrouvent progressivement leur place. Tous 
ces mois ont été l’occasion d’une grande 
proximité du quotidien avec les sœurs, dans 
une complicité qui a tissé une petite 
communauté fraternelle entre les habitantes 
du lieu, sœurs et Fratelli.  

Plusieurs articles ou émission de différents médias ont mis à l’honneur le monastère 
et ce qui s’y vit : le Courrier de l’ouest, le Pèlerin, l’Eglise d’Anjou, Gens et pierres 
d’Outre-Maine, RCF. Tous donnant à percevoir l’étonnement, voire l’émerveillement 
de ce qui se vit derrière les hauts murs, à l’abri des regards.  

Les portes se sont ouvertes cette 
année encore pour les journées du 
patrimoine qui ont permis à un 
public toujours plus nombreux de 
découvrir le monastère. Plus de 
1.000 personnes accueillis par 
l’Association et ses volontaires. 
Chacun partageant son regard sur le 
lieu, suscitant, chez certains, le désir 
de participer à ce qui s’y vit et nous 
les retrouvons au jardin, au pain, au 
magasin et bientôt aux gaufrettes … 
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Deux inaugurations : le porche et les gaufrettes 
Deux événements importants ont marqué cette année 2025 : l’inauguration du 
porche et les premières productions de gaufrettes ! Les deux manifestent que des 
étapes se franchissent dans la vie de ce lieu. 

D’abord l’inauguration du porche, les 27 et 28 juin derniers. Deux jours pour pouvoir 
associer des publics différents, mais tous concernés.  

Le premier jour fut celui de la bénédiction du porche par le père François Richer, curé 
de la paroisse, avec mère Marie et les sœurs de la Congrégation. 

Participaient à ce moment, les 
représentants officiels de la 
ville et de ses services (dont M. 
Roch Brancour, l’adjoint au 
maire chargé de l’urbanisme), 
de la DRAC et des organismes 
ayant accordé des subventions 
(dont M. Gabriel Turquet de 
Beauregard, l’Architecte des 
Bâtiments de France), ainsi que 
les donateurs privés de la 
Fondation du Patrimoine.  
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A été officiellement remis, non sans 
humour, par M. Antoine Martial-Couvreur, 
délégué de la Fondation pour la ville 
d’Angers, le grand chèque d’un mètre de 
long, du montant total des contributions 
des donateurs et mécènes. Etaient bien 
entendu également présentes, les 
entreprises qui ont œuvré pour 
transformer ce porche durant plus d’un an, 
partageant tous ensemble un verre. 

 
 

Et le lendemain, ce fut une journée 
festive avec un grand déjeuner dans la 
grange (à l’abri d’un soleil bien chaud) 
rassemblant une quarantaine de 
personnes, membres de l’Association 
Fratelli et volontaires.  

Chacun s’est fait l’hôte l’après-midi des 
personnes du quartier, des amis, des 
adhérents de l’Association, de 
Renaissance de la Doutre et d’autres, 
tous invités à découvrir le lieu.  

Après une présentation dans l’église, 
au frais, par Sr Marie et les Fratelli, les 
invités étaient accompagnés pour une 
visite du jardin et du gaufrier …. 
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En effet, au cœur de ces temps forts 
étaient également inaugurées en 
dégustation les premières gaufrettes 
produites sur le « fameux » gaufrier, objet 
d’années de restauration patiente par 
Emile et Jean-Louis, rejoints par Lucas et 
Michel. Arrêtée depuis une trentaine 
d’années, cette ingénieuse machine qui a 
fait la célébrité des sœurs d’Angers 
pendant 40 ans – « sœurs gaufrettes » – a 
repris du service, non sans peine, mais 
non sans joie, dans un espace 
entièrement restauré.  

Avec Richard, des équipes se familiarisent 
avec la machine sous l’œil attentif des 
sœurs. Quelques menus réglages encore 
à effectuer, un coup de main à prendre, 
un geste à acquérir.  

 

 

 

La notoriété de ces gaufrettes en fait un 
produit attendu (avec la pression qui va 
avec !!) : retrouver des souvenirs 
d’enfance, un goût unique (ce qui nous 
a permis d’entendre de beaux récits de 
vie associés à ces gaufrettes). 
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Nous étions encore bien loin de combler 
les demandes lors des premières ventes 
de gaufrettes dans leur légendaires boites 
métalliques au marché de Noël. A toutes 
les personnes « frustrées » : merci, parce 
que c’est un encouragement pour nous et 
patience, parce que le rythme va se 
prendre pour vous satisfaire. 

Avec ces inaugurations nous franchissons une nouvelle étape. Ce porche 
monumental, porte d’entrée entièrement rénovée, ouvre symboliquement vers un 
projet nouveau pour ce lieu dans la fécondité de son histoire, un « renovamini » 
(« renouvelez-vous ») pour reprendre l’expression qui titrait le colloque de la 
célébration des 400 ans de la Congrégation en 2017. En lien avec la Congrégation, 
l’Association Fratelli continue de préparer l’avenir renouvelé de ce lieu. 

La fraternité bénédictine ND du Calvaire et les Fratelli 

Pour la deuxième fois, la Congrégation a réuni des laïcs proches de chacun des quatre 
monastères. Après Angers en novembre 2024, c’est Bouzy-la-Forêt qui a accueilli les 
24 et 25 août 2025 un temps rassemblant cinquante sœurs et laïcs (quatre des 
membres fondateurs de l’Association Fratelli y étaient présents).  

Commencé le dimanche par une visite de l’abbaye St Benoit sur Loire, il s’est 
poursuivi le lendemain avec des témoignages et des échanges sur le charisme 
spécifique des sœurs, sur la Règle de Saint Benoit, sur les liens tissés. Un temps 
fraternel et chaleureux autour d’une réflexion en acte sur une fraternité bénédictine 
Notre-Dame du Calvaire, qui se poursuivra à l’automne 2026 à Prailles.  
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C’est bien dans ce lien avec la Congrégation qu’est 
née l’Association Fratelli à l’été 2023. Le 31 janvier 
2025, la première AG de l’Association a réuni une 
bonne trentaine d’adhérents et de bénévoles dans 
le bel espace bibliothèque du deuxième étage du 
monastère. Ce fut l’occasion de faire le point sur 
l’ensemble des activités, sur les finances, 
d’échanger sur les perspectives et de mesurer 
l’intérêt et l’enthousiasme pour ce qui se vit et se 
déploie au monastère dans une belle convivialité.  

 

Il y a encore bien des choses à raconter que cette chronique ne peut contenir, mais 
les sœurs d’Angers et l’Association Fratelli, tiennent à remercier très 
chaleureusement tous ceux et celles qui ont contribué à ce qui s’est vécu durant cette 
année 2025. 
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Le jour se lève sur 2026 et les travaux continuent pour pouvoir développer de 
nouvelles activités et accueillir de nouveaux publics. La rénovation de la petite ferme 
se poursuit. Nous préparons la restauration extérieure du bâtiment des gaufrettes, 
après avoir terminé en 2025 la rénovation intérieure.  D’autres rénovations d’espace 
intérieurs seront réalisées en 2026. Nous avons donc vraiment besoin vous ! Vous 
pouvez nous aider par votre soutien, votre présence, votre temps, vos talents, vos 
prières, votre adhésion à l’Association, vos dons. 

Les Fratelli 

Association Fratelli du Monastère des Bénédictines d’Angers 
8 rue Vauvert – 49100 Angers 
mail : monastere.vauvert@gmail.com 
tel : 07 59 51 84 84 
www.benedictines-angers.fr 
 

Nous aider pour l’ensemble du projet en devenant volontaire, en adhérant  
ou en faisant un don à l’Association (bulletin disponible sur le site ou par mail) 
Chèque au nom de l’Association Fratelli du Monastère des Bénédictines d’Angers 
Virement  IBAN : FR76 1027 8394 0200 0218 0870 165 – BIC CMCIFR2A 


